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Les probabilites attachees aux composantes de la vitesse
relative: r1 «j — cv ra u2 — e2, r3 u3 — sont :
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selon un theoreme connu du calcul des probabilites (Borei.,
Calcul des probabilites, 1925, p. 48).

On deduit immediatement la relation cherchee.

Jean-Aime Baumann. — Une cellule nerveuse ganglionnaire
de type special.

Chez plusieurs Vertebres, et notamment les Oiseaux, Cajal
a decrit, dans la paroi du bulbe rachidien, un noyau dit tan-
gentiel. Les cellules nerveuses qui le composent sont clair-
semees parmi les grosses fibres qui forment la racine d'entree
dans le nevraxe de la portion vestibulaire du nerf acoustique.
Elles sont cependant toutes groupees dans une zone assez

superficielle et laterale, mais situee en dedans des fibres du corps
restiforme.

Je n'ai pas retrouve, dans mes preparations d'embryons de

Poulet et de Poule adulte, la forme de neurones que Cajal avait
decrite, et que Ariens Kappers semble encore admettre dans une

revue qu'il a faite recemment sur les connexions centrales du
huitieme nerf cranien des Vertebres L Les techniques d'im-
pregnation argentique modernes semblent donner une image
plus fidele de la realite histologique que Celles qu'employait
l'illustre neurologiste espagnol; dans le cas particulier il semble

que la fixation brutale et incomplete ait parfois accole, dans ses

pieces, le prolongement accessoire au prolongement principal,
et mal conserve la continuite qui existe entre le corps cellulaire
et ses divers prolongements. C'est pourquoi il a pense que le

pedicule (flg., 3), ou d'autres fois le dendrite (prolongement
accessoire de'gauche de lafig., 3) accole, constituait une branche

1 L'Oto-rhino-laryngologie internationale, 27, 337-383, 1939.
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de bifurcation de la fibre nerveuse vestibulaire principale; et
au bout de cette branche de bifurcation il decrivait une synapse
speciale en cupule prenant largement contact avec le corps
cellulaire; cette cupule est en realite le cone d'emergence des

prolongements. J'ai employe la technique de mon Maitre
A. Weber, dont la fixation, notamment, conserve sans doute
specialement bien les structures cellulaires. Enfin j'ai suivi
revolution de ces neurones depuis leur forme initiale la plus
simple, au debut du developpement, jusqu'ä leur aspect le plus
complique, ä la fin de leur differentiation.

Je decrirai ailleurs en detail1 les divers Stades de perfec-
tionnement de ces neurones, depuis la fin du septieme jour,

±2 3 *
* Cöte de la ligne mediane.

moment oü les neuroblastes emettent leur premier prolonge-
ment vers la ligne mediane, jusqu'ä la vieillesse de l'adulte.
Au huitieme jour, ces neuroblastes sont dejä bipolaires, comme
le montre le schema 1 de la figure. L'axe du corps neuronal et
de ses prolongements est toujours parallele aux fibres de la racine
vestibulaire. Le prolongement peripherique se mele aux fibres
de cette racine pour traverser le ganglion (homologue du
ganglion de Scarpa) sans relais et rejoindre l'oreille interne; le

prolongement central se dirige vers la ligne mediane, confondu
parmi toutes les fibres nerveuses de cette region. Les jours
suivants, le noyau et le corps neuronal se decentrent; la zone

qui les rattache aux deux prolongements initiaux (teudant ä

former dorenavant une fibre unique) s'etrangle progressivement.
Et deux prolongements accessoires apparaissent; ils sont paralleles,

eux aussi, aux fibres de la racine vestibulaire; quelques
prolongements tres courts, perpendiculaires, peuvent herisser

parfois le corps cellulaire (schema 2 de la figure). A la naissance,

1 Archives suisses de Neurologie et de Psychiatrie (ä paraitre).
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puis jusqu'ä la vieillesse, le pedicule rattachant la cellule ä sa

fibre primitive tend ä s'allonger et ä s'amincir, mais la
construction generale du neurone ne change plus (schema 3 de la

figure).
En somme il s'agit d'une cellule ganglionnaire (neurone

sensitif peripherique) situee dans la paroi du bulbe rachidien.
Elle devient unipolaire, comme dans les ganglions rachidiens.
Mais eile est singularisee par les deux prolongements accessoires,

volumineux, paralleles ä la fibre principale. Pour voir leurs
connexions il sera necessaire de recourir ä la methode experi-
mentale. L'image histologique suggere l'idee que ce neurone
est double, unipolaire, et bipolaire, ä la fois, avec un seul corps
neuronal. La partie bipolaire semble etre fonctionnelle, car de

fmes collaterals de fibres nerveuses bulbaires viennent former
des synapses ä la surface de la cellule. Comme le prolongement
accessoire ä direction mediane se differencie le premier, et qu'il
est le seul ä posseder constamment des synapses ä son cone

d'emergence 1, il est possible qu'il ait la valeur d'un neurite.
Au contraire le prolongement accessoire ä direction laterale,
souvent ramifie, serait un dendrite. A titre d'hypothese, on

peut done se demander si la fibre principale ne represente pas
une voie sensorielle peripherique, sur laquelle le corps neuronal,

n'ayant plus de role autonome dans la transmission de l'influx
nerveux, n'exercerait qu'une action trophique ä travers le

mince pedicule. Tandis que les deux prolongements accessoires

formeraient une seconde voie nerveuse sur laquelle le corps
neuronal, intercale, aurait une activite autonome.

Universite de Geneve.

Institut d'Anatomie.

1 Traits pointilles de la figure.
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